
LA MICROEVOLUTION 
ET LA VARIABILITE DES 

ESPECES : 
La microévolution peut-elle 

engendrer la macroévolution ? 



       Ce diaporama a été réalisé par un enseignant en 

Sciences de la Vie et de la Terre. 

 

       Il est gratuit et libre de diffusion uniquement dans 

le cadre privé. Vous pouvez donc l’envoyer à vos 

connaissances et amis mais pas le mettre sur internet. 



       Lors de son voyage, Darwin a observé de petites différences entre les 

plantes et les animaux de l’Amérique latine et ceux qui étaient présents sur 

l’île des Galápagos. Il en a déduit l’idée d’évolution restreinte (ou 

microévolution). Puis il a extrapolé ses observations et a amené la pensée de 

l’évolution générale (ou macroévolution). Mais il a longuement hésité, 

manquant de preuves.  

       Dans ce diaporama, nous allons nous focaliser sur la microévolution en 

expliquant sa réalité et ses limites. 

Un schéma simplifiée de la 

macroévolution : 



A - LA VARIABILITE AU SEIN 
DES ESPECES 

         Une espèce est un ensemble d’êtres vivants qui se ressemblent 

et qui peuvent se reproduire entre eux. L’espèce est définie par deux 

noms latins dont le premier possède une majuscule (nom de genre). Il 

existe une variété au sein même des individus d’une même espèce.       

On peut ainsi définir des sous-espèces (appelées races ou variétés 

quand elles sont obtenues par l’homme). 



1 – la variabilité au sein des 

espèces dans la nature 



Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 473 



Guide critique de l’évolution, G. Lecointre, Belin, p. 300 

http://t3.gstatic.com/images?q=tbn:ANd9GcTM1tGBgI3_OPbijIm

HWDX77bUC7Us37lkppPqSDlOIYRM8Jxu7 

Les 11 sous-espèces de la bergeronnette : 



Guide critique de l’évolution, G. Lecointre, Belin, p. 300 

 

Les 7 sous-espèces du zèbre : comparez les rayures. 



2 – la variabilité au sein des espèces 

 due à l’action de l’homme 



Pourtant, tous les chiens sont tous de la même espèce (Canis lupus) car interféconds !   



Un exemple 

parmi les plus 

remarquables : 

 

 

toutefois le 

maïs reste du 

maïs. 



B – LES MESURES DE LA MICRO-EVOLUTION  

DANS LA NATURE ET EN LABORATOIRE 



LE VOYAGE DE DARWIN 

Ile des 

Galapagos 

1 - L’exemple des pinsons de Darwin 

       L’exemple des pinsons, qu’il a particulièrement étudié, est bien connu. Il 

les a découverts sur l’îles des Galápagos. 



QUELQUES PINSONS DE DARWIN 

       Les scientifiques nous disent que les premiers pinsons sont arrivés 

sur les îles des Galápagos il y a 2 ou 3 millions d’années. Pourtant seul 

le bec a changé ! Malgré toute cette période de temps, les pinsons sont 

restés des pinsons.  



       Les mesures directes ont montré que l’épaisseur moyenne des becs des 

pinsons Géospizes peut varier très légèrement en fonction de leur régime 

alimentaire et donc en fonction de la sécheresse (les graines étant alors plus 

dures). En fait, les pinsons naissant avec un bec plus petit meurent laissant la 

place aux autres. La population alors évolue. Puis on constate que la 

sècheresse disparaissant, l’épaisseur moyenne des becs redevient normale. Il 

s’agit donc là d’une adaptation (microévolution) et non d’une macroévolution. 
Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 498 



Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 448 

Cet arbre évolutif est peut-être vrai mais il ne s’agit que d’une 

microévolution, les pinsons restant des pinsons. 



2 - Le cas très 

connu des 

phalènes : 



SVT Terminale , page 136 ,????? 

Ce document nous montre :  

- la répartition des phalènes 

sombres (carbonaria) avec le 

temps. On observe que leur aire 

de répartition a progres-

sivement augmenté. 

- les proportions de phalènes 

claires et sombres vers 1950. 

Elle est en fait très variable. 

 

 

       Il est important de noter que la 

révolution industrielle passant, les 

phalènes ont repris leur couleur 

claire. Ainsi on peut parler plus 

d’adaptation que d’évolution. 

Simplement, nous voyons que la 

sélection naturelle existe. 



3 - Exemple de l’évolution de la longueur du rostre d’une punaise  

en fonction de la taille du fruit dont elle consomme les graines. 

Guide critique de l’évolution, G. Lecointre, Ed. Belin, p. 332 et 333 

Cette punaise se nourrissait sur 

la liane-ballon puis après 

introduction du savonnier élégant 

en 1930-1950, elle s’est nourri 

sur ce dernier. En 50 ans environ 

de sélection naturelle, la 

longueur moyenne de son rostre 

s’est raccourci, ceci à cause du 

changement de forme des fruits. 



       Cette résistance est due à une mutation dites positive. Mais on constate 

qu’elle a un coût : de nombreuses capacités sont affectées : échappement à 

la prédation,  compétition pour la copulation, survie larvaire, taille adulte, 

fécondité. 50 % des femelles résistantes meurent lors de l’hibernation*. Il 

s’agit donc d’une adaptation. On peut parler même de régression, au vue des 

difficultés des moustiques à survivre. Les moustiques restent des 

moustiques. Il s’agit bien d’une microévolution.   

4 – le cas des moustiques résistants aux insecticides :  

* Biologie évolutive, Thomas, Ed. de boek,  p. 708 



5 - Élevage de drosophile ou mouche à 

vinaigre :  

 

       Cette espèce a été très étudiée car 

elle est facile à alimenter,  son cycle de 

développement très court et le nombre 

d’individus est élevé.  

       Malgré le grand nombre de 

générations obtenues, elles sont 

restées des drosophiles. 

 



       On leur a infligées de 

nombreuses mutations par 

des produits chimiques ou 

des rayons, nocifs pour 

l’ADN. On a toujours obtenu 

des individus malformés, 

handicapés.  



       La drosophile "bithorax" qui présente deux paires d’ailes au lieu d’une, ne vole 

pas ! Où est donc l’évolution ? Quelle illusion donnent les livres scolaires ! A noter 

qu’il s’agit de la répétition d’un organe déjà présent et non de la création d’un 

nouvel organe. L’utilisation des mots « apparition de caractères nouveaux » est 

donc totalement fausse ! Il s’agit d’une manipulation génétique jouant sur les 

gènes du développement embryonnaire, déjà en place. 

6 - La drosophile "bithorax"  



       Il faut bien noter qu’il existe parfois dans la nature des mutations 

positives : 

- par exemple, une mutation protège 1 à 2 % de la population du virus du 

SIDA. Les récepteurs où le virus se fixe sont modifiés et le VIH ne peut 

donc agir. 

- Aussi, le cas du moustique devenu résistants aux insecticides (voir plus 

haut) 

- d’autres mutations abaissent chez certains le taux de cholestérol …etc… 

 

       Leurs effets se limitent au domaine biochimique mais aucune de ces 

mutations positives n’entraine l’apparition d’organes nouveaux.  

       Nous découvrons 3 à 5 maladies génétiques humaines par semaine !  

Les mutations sont donc très généralement négatives et celles qui sont 

positives sont inefficaces pour donner une macroévolution. 

7 – les mutations positives existe-elles ?   



C - MECANISMES DE LA MICRO-ÉVOLUTION ET DE 
LA SPÉCIATION 



Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 510 



1 – spéciation allopatrique  

(géographique)  



spéciation accomplie :  

deux espèces proches mais qui ne sont plus 

interfécondes 

à cause de l’isolement géographique. 

Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 510 



Espèce en voie de 

spéciation : 

Les sous-espèces 

se reproduisent 

encore entre-elles. 

 

Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 437 



Espèce en voie de spéciation : 

certaines sous-espèces se reproduisent 
encore entre-elles, d’autres non. 

 

Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 511 



spéciation accomplie : 

quatre espèces proches en 

apparence mais pas 

interfécondes. 

Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 440 



spéciation par fusion chromosomique : 

Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 494 



spéciation selon 

l’altitude : 

Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 493 



 

spéciation selon le type de substrat (sol…) : 

Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 450 



2 – spéciation sympatrique 

(non géographique) 



spéciation par le chant 

Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 439 



spéciation par la parade 

nuptiale. 

Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 439 



spéciation par la couleur 

des mâles  

Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 517 



spéciation par la couleur du 

fanon : 

Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 443 



spéciation par des petits changements de couleur et de forme : 

Bioogie Raven, 2ème Ed., De Boeck, 2011 , p. 444 



spéciation par polyploïdie : 

       La polyploïdie est la multiplication du nombre de base de chromosomes d’une espèce 

par 3, 4 ou plus (voir l’exemple du blé à la diapo suivante). 

 

       La polyploïdie est assez courante chez les végétaux mais assez rare chez les animaux. 

Entre autre, il existe des poissons polyploïdes. On observe une augmentation de leur taille. 

Les végétaux ou animaux polyploïdes restent globalement inchangés. Le poisson polyploïde 

reste un poisson ; le blé polyploïde reste du blé. Il s’agit donc encore d’une microévolution 

et non d’une macroévolution. 

 

Comment la polyploïdie entraîne la spéciation ? 

 

       " Chez les végétaux, il n’est pas rare que deux espèces divergent l’une de l’autre sans 

être isolées géographiquement." souligne un chercheur du CNRS. Le mécanisme mis en 

œuvre est connu chez les plantes qui se reproduisent par autofécondation. Lors de la 

production de gamètes, il se passe parfois un "accident" de répartition des chromosomes, 

qui fait que le descendant de la plante concernée ont deux fois plus de chromosomes. De 

ce fait, ils peuvent se reproduire entre eux mais pas avec les individus de la lignée 

parentale. Il y a donc une émergence presque qu’immédiate d’une nouvelle espèce."   

 
La recherche n°480, oct. 2013, p.48 

 



Exemple de la polyploïdie du blé : 

le blé dur  (tétraploïde)  

(Triticum  turgidum=durum) 

Utilisé pour les pâtes  

28 = 4 X 7 

le blé tendre (hexaploïde) 

 (Triticum aestivum) 

Utilisé par le pain 

42 = 6 X 7 

l’engrain  (diploïde) 

(Triticum monococcum) 

14 = 2 x 7 

http://acces.ens-lyon.fr/evolution/evolution/accompagnement-pedagogique/accompagnement-au-lycee/terminale-2012/diversif 

ication-genetique-des-etres-vivants/hybridation-suivie-de-polyploidisation/polyploidisation-du-ble/exploitation-pedagogique 

14 

 42 

28 

http://eric.lacouture.free.fr/lycee/termS/cours_TermS_ch6.htm 

chromosome 



Résumé des barrières 

reproductrices entre  

espèces proches, 

entraînant une spéciation 

Biologie, Campell - Reece, 2ème Ed., de Boeck, 2004, p. 509 



D – LE CAS PARTICULIER DES ANIMAUX CAVERNICOLES 



http://ssaft.com/Blog/dotclear/index.php?post/2012/01/10/Boulet-is-in-da-Lab!-2/2 

L’Astyanax mexicanus :  

normal et cavernicole 

La protée, 

 un amphibien cavernicole 

http://benvironment.org.uk/post/35781450638/olm 



http://gyo-ten.doorblog.jp/archives/1147546.html 

l’écrevisse américaine des grottes 

(Orconectes australis) 

La salamandre aveugle  

(Eurycea rathbuni) 

http://www.diary.ru/~bizarre-animal/p71736394.htm?oam 



       Les animaux cavernicoles possède les caractéristiques générales suivantes : 

- tendance à la perte de la vue et des yeux 

- dépigmentation de la peau 

- allongement des appendices : antennes et pattes 

- diminution du nombre d’œuf et augmentation de leur taille 

- allongement important de la durée de vie 

 

 

       Nous constatons aucune apparition d’organe nouveau, ceci malgré des 

siècles de vie souterraine : les écailles ne se sont pas transformées en poils, les 

pattes ne se sont pas transformées en nageoires… Au contraire, nous assistons 

à une adaptation des organes déjà en place : régression de certains (peau, yeux) 

et développement d’autres (antennes et pattes).  Il s’agit d’adaptations 

morphologiques, biologiques  et physiologiques. L’animal conserve sa structure 

de base. Le poisson reste un poisson, l’araignée une araignée… Aucune 

information génétique nouvelle n’est apportée. Encore une fois, il s’agit dune 

microévolution et non d’une macroévolution. 

Données recueillies lors d’un stage à la grotte expérimentale de Moulis 



E – LE CAS PARTICULIER DES HYBRIDES 



Zébrule : hybride entre un cheval et un zèbre 

http://blog.loof.fr/2013/09/private-public-hybrid.html 



le zébrâne est un hybride entre l’âne et le zèbre 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Zeedonk_800.jpg 



Le mulet est un hybride entre l’âne et la jument.  



Beefalo : hybride entre la vache et le bison 

http://www.visitrollingridge.com/animal-park-beefalo.html 

http://www.hybridum.fr/beefalo.php 



Un dzo est le mâle hybride d'un yak et d'une vache domestique. 

 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Fichier:Dzo_pair.jpg 

http://www.hybridum.fr/dzo.php 



 L'hybridation entre un bouc et une brebis donne  un ovicapre. 

http://www.hybridum.fr/chabin.php 



Le tigron est un hybride entre le tigre et le lion. 



pizzly (ou grolar, anglicisme)  : ours polaire + grizzly 

pumapard : puma + léopard 

rackelhahn : grand tétras + tétras-lyre 

sanglochon  : sanglier + truie 

savannah : chat domestique + serval 

siabon  : gibbon + siamang 

tiglon ou tigron, ou tigon (anglicisme)  : tigre + lionne 

triton de Blasius : triton à crête + triton marbré 

turkoman : chameau de Bactriane + dromadaire 

whalphin : fausse orque + grand dauphin 

zébrâne ou donzèbre : âne + zèbre 

zébrule (et zorse)  : cheval + zèbre 

zopiok (mâle) ou zoom (femelle)  : zébu + yack 

bardot ou bardine : ânesse + cheval 

beefalo : vache + bison 

cama : lama (femelle) + dromadaire (mâle) 

cattalo  : bœuf + bison (femelle) 

chabin : bélier + chèvre 

chinchilla domestique : chinchilla lanigera + chinchilla 

brevicaudata 

cochonglier  : verrat (porc) + laie 

coquard  : faisan + poule 

crocotte : loup + chienne 

dzo : vache (ou taureau) + yack 

faisan hybride  : faisan de Lady Amherst + faisan doré 

grolar (ou pizzly, anglicisme)  : ours polaire + grizzly 

jaguapard  : jaguar + panthère 

jaglion (ou jaguarion)  : jaguar + lionne 

lamel  : lama (mâle) + dromadaire (femelle) 

léopon : panthère + lionne 

léporide  : lièvre + lapin 

liard : lion + léopard (femelle) 

ligron ou ligre : lion + tigresse 

liguar : lion + jaguar (femelle) 

li-tigron : lion + tigron (femelle) 

lounard  : loup + renard 

mouchèvre (ou musmon)  : bélier + chèvre 

mulard : canard de barbarie + cane domestique 

mulet : serin + chardonneret 

mulet ou mule : âne + jument 

ocema  : ocelot + puma 

ovicapre : bouc + brebis 

 

 

Voici une liste d’hybrides 

triticale : hybride de blé tendre et de seigle ; 

clemenvilla : hybride de clémentine et de tangerine ; 

festulolium  : hybride de fétuque et de ray-grass ; 

aprium et pluot : hybrides de prunier et d'abricotier ; 

caseille  : hybride de cassissier et de groseillier épineux ; 

limequat  : hybride de kumquat et de lime (Citrus aurantifolia × C. 

fortunella) 

Les espèces au sein de l'ordre des Lépidoptères s'hybrident 

aisément. 

http://www.mon-genome.com/hybride.php 
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       Certains hybrides stables peuvent se reproduire par leurs semences (Bos 

taurus /Bos indicus) mais le plus fréquemment, ils sont stériles.  

 

       Chez les végétaux, on peut reproduire les hybrides par multiplication 

végétative (bouturage ou greffage). De nombreux hybrides végétaux stériles ont 

été rendus féconds par traitement chimique, changement de température ou 

irradiation. 

http://www.mon-genome.com/hybride.php 

Sont-ils tous stériles ? 



CONCLUSION 

       La notion d’hybride ne remet pas en question la notion d’espèce car 

la plupart d’entre eux sont obtenus par l’homme et sont stériles. 

 

       Ils invitent tout de même à penser que les hybrides possèdent un 

ancêtre commun. Ainsi, nous pouvons penser que depuis l’épisode du 

déluge, la microévolution a engendré des espèces proches et donc 

hybrides. 



F – LE CAS PARTICULIER DES ILES 



tortue géante des Galápagos 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Dragon_de_Komodo 

C'est la plus grande espèce vivante de lézard. 

Le Dragon de Komodo  

http://fr.wikipedia.org/wiki/Tortue_g%C3%A9ante_des_Gal%C3%A1pagos 



Fossile d’un éléphant nain 

 
 (retrouvé sur l'île de Malte).  

L’adulte n'atteignait pas 1 mètre  

http://fr.wikipedia.org/wiki/Elephas_melitensis http://vulgariz.com/media/photo-du-jour/le-plus-petit-cameleon-du-monde-decouvert-a-madagascar/ 

Un petit caméléon de Madagascar :  

 
A l’âge adulte, il mesure moins de 3 cm.  



       Ce gigantisme ou ce nanisme des îles s’explique par le faible nombre 

d’individu et leur isolement géographique. Ainsi les différentes formes d’un 

gène (allèles) vont être sélectionnés. C’est la dérive génétique. Au lieu 

d’avoir plusieurs formes d’un gène dans une population (par exemple petit 

taille, taille moyenne et grande taille), il n’en reste plus qu’un (par exemple 

petite taille). Néanmoins, la structure générale de l’être vivant est conservé. 

Il s’agit bien d’une microévolution mais aussi d’une régression de la 

richesse génétique de l’espèce. 

        Ces exemples insulaires peuvent porter sur d’autres gènes que ceux 

qui concernent la taille. 



G – LE CAS DE L’APPARITION D’ORGANES ? 



http://www.nature.com/news/2011/110203/images/news71-i1.0.jpg http://evolution.unibas.ch/ebert/research/spirobacillus.jpg 

Les daphnies ou puces d’eau mesurent 1 à 2 mm de long. Mises en 

présence d’un prédateur (par exemple, une larve d’insecte), la génération 

suivante voit l’allongement spectaculaire de son éperon (voir photos). Ainsi le 

prédateur se pique et est dissuadé de les consommer.  

éperon 

développé 



       Les chercheurs du CNRS travaillant sur ce sujet ont reconnu que ces 

observations sur la daphnie s’opposaient à une évolution darwinienne 

(progressive) et s’apparentait même à du Lamarckisme : " la fonction crée 

l’organe ", autrement dit : «  le besoin crée l’organe ". 

 

       Mais il n’en est ni de l’un, ni de l’autre. Les études plus poussées ont 

révélé que le gène du développement de l’éperon est déjà présent mais qu’il 

était boqué par méthylation (des groupes CH3 sont fixés sur les bases de 

l’ADN). Ainsi, lorsque le prédateur est présent, le gène est déméthylé et 

reprend sa fonction et l’éperon apparaît. Le créateur ne manque pas 

d’astuces !  

 

        Encore une fois, aucun apport d’information génétique menant à de 

nouveaux organes n’est constaté ! Cette influence de l’environnement sur 

l’ADN est maintenant bien connu. On le qualifie d’épigénétique. 



       - La microévolution est essentiellement le résultat de modifications 

mineures au niveau morphologique (taille, couleurs, formes…) mais aussi au 

niveau physiologique, moléculaire ou comportemental.  

 

       - Souvent ces changements sont réversibles ce qui prouve bien qu’il 

s’agit d’adaptations.  

 

       - De plus, la structure générale des êtres vivants n’est pas modifiée. 

Aucun gène engendrant des organes nouveaux n’apparaît.  

 

        - La microévolution engendre des sous-espèces ou des espèces 

proches. Elle entraine ainsi une diversification. On peut même parler de 

régression car le potentiel génétique de l’espèce de départ est diminué.  

 

       Ainsi, il est évident que la somme des microévolutions, quelque soit leur 

nombre et quelque soit la durée du temps, n’aboutira jamais à la macro-

évolution. 

CONCLUSION GENERALE 



       Darwin avait bien tort d’extrapoler ses observations. Ainsi si il n’y a  pas 

de macroévolution, il y a donc création. Et s’il y a création, il y a un créateur ! 

L’avez-vous rencontré ? Personnellement, je lui ai demandé pardon pour 

mes fautes et pour mon éloignement. Je suis si heureux de vivre avec lui. Sa 

paix et son amour valent mieux que toutes les richesses de ce monde. 

 

       La Bible nous interpelle quand dès le départ, elle parle d’espèces : 

l’expression  " selon son espèce " est utilisée 10 fois dans le premier 

chapitre de la genèse. La parole de Dieu ne contient donc pas l’idée de 

macroévolution d’autant plus qu’elle précise que les animaux, comme 

l’homme, ont été tirés de la poussière de la terre : "  L'Éternel Dieu forma 

(façonna) de la terre tous les animaux des champs et tous les oiseaux du 

ciel … "  Gen. 2, 19. 

        

       Nous comprenons mieux alors le dessin du créateur : dès le départ, il a 

souhaité la variabilité des espèces, afin de faciliter leur survie mais aussi de 

manifester sa sagesse infiniment variée, loin de tout uniformitarisme.  

 

A lui toute la gloire ! 



Contact :  

 

sciences.origines@orange.fr 

 

ou  

 

plateforme.science@free.fr 
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